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Disclaimer


La présente fiche s'adresse aux concepteurs, aux prescripteurs et aux équipes de projets de construction désireux de réemployer le matériau 
ou produit de construction concerné. Elle fait partie d'une collection de fiches visant à rassembler les informations disponibles à ce jour et 
susceptibles de faciliter le réemploi des matériaux et produits de construction.


Cette fiche a été réalisée par Rotor vzw/asbl dans le cadre du projet Interreg FCRBE - Facilitating the Circulation of Reclaimed Building Ele-
ments, soutenu par l'ensemble des partenaires du projet. Les sources d'information incluent l'expérience des fournisseurs professionnels de 
matériaux de réemploi et des partenaires du projet impliqués, les leçons tirées de projets exemplaires, la documentation technique dispo-
nible, etc.


Les fiches ont été réalisées entre 2019 et 2021. Le secteur du réemploi étant en pleine évolution, certaines informations, notamment celles 
concernant les prix et la disponibilité, sont susceptibles de varier au cours du temps. 


Lorsque le texte fait référence à des normes européennes, il appartient aux auteurs de projet de se référer, le cas échéant, à leurs transposi-
tions nationales ainsi qu'aux spécificités locales.


Il est important de noter que les informations présentées ici ne sont pas exhaustives et ne visent pas à remplacer l'expertise des profession-
nels. Les questions spécifiques sont toujours liées à un projet et doivent être traitées comme telles.


La collection complète des fiches (y compris la fiche d'introduction générale) est disponible gratuitement sur différents sites de référence (e.a.  
opalis.eu, nweurope.eu/fcrbe, futureuse.co.uk).


Un répertoire non exhaustif de fournisseurs de matériaux de construction de réemploi est disponible sur www.opalis.eu et www.salvoweb.-
com. 


--- 


Partenariat Interreg FCRBE : Bellastock (FR), le Centre Scientifique et Technique de la Construction / CSTC (BE), Bruxelles Environnement (BE), 
le Centre Scientifique et Technique du Bâtiment / CSTB (FR), la Confédération de la Construction (BE), Rotor (BE), Salvo (UK) et l'Université de 
Brighton (UK).


Les informations contenues dans ce document ne reflètent pas forcément la position de l’ensemble des partenaires du projet FCRBE ni celle 
des autorités de financement. 


Sauf mention contraire explicite, le contenu de ces fiches est crédité au format Creative Commons Attribution - Non Commercial - 
Share Alike format (CCBY-NC-SA).  


Sauf mention explicite, les images utilisées dans ce document appartiennent à Ⓒ Rotor vzw/asbl ou Ⓒ Opalis. Les autres images 
ont fait l'objet d'une demande systématique d'autorisation auprès de leurs auteurs ou ayants droit. Lorsque celle-ci est restée sans réponse, 
nous avons présumé que l'utilisation projetée de l'image ne posait pas d'objection. Si cette interprétation vous paraît abusive, merci de nous 
le signaler.

http://www.opalis.eu
http://www.nweurope.eu/fcrbe
https://futureuse.co.uk/
http://www.opalis.eu
http://www.salvoweb.com
http://www.salvoweb.com


Description du matériau


Le bois de grange, plus couramment 
dénommé « barnwood », est un classique 
sur le marché du réemploi. D’après plu-
sieurs fournisseurs spécialisés établis en 
Belgique et aux Pays-Bas, ce produit gagne 
en popularité depuis le début des années 
2000. Le terme « barnwood » désigne cou-
ramment des planches de bois issues du 
démontage d'anciennes constructions 
agricoles (désignées au sens large comme 
des « granges »), majoritairement impor-
tées d’Europe de l’Est et d’Amérique du 
Nord. Devenu particulièrement stable et 
résistant, ce bois, marqué par le passage 
du temps et les intempéries, est particu-
lièrement bien adapté à un réemploi en 
revêtement de façades (bardage exté-
rieur), en revêtement mural (lambris inté-
rieur) et à la conception de certaines 
pièces d’ameublement.


Certains lots revêtent un caractère histo-
rique. Il n'est pas rare qu'ils proviennent 
d'arbres ayant été abattus dans les forêts 
primaires européennes et américaines. Dans 
certains cas, les granges dont ils sont issus 
ont joué un rôle important dans l'histoire 
locale. En général, les importateurs de bois 
de grange sont en contact direct avec des 
entreprises en déconstruction locales mais 
les conditions dans lesquelles s’effectue le 
démantèlement ne sont pas toujours trans-
parentes. 


Le nom « barnwood » est parfois utilisé 
par certains fournisseurs pour désigner 
d'autres types de planches de bois à l'aspect 
vieilli, comme les planchers de vieilles mai-
sons françaises, les planches d'échafaudage 
usagées, le bois de caisses de fruits améri-
caines, les palettes ou même les traverses de 
chemin de fer. En général, il s'agit également 
de bois de qualité mais dont les caractéris-
tiques et les usages d’origine peuvent différer 
de ceux du bois de grange, ce qui peut avoir 
des implications sur les nouveaux usages 
possibles. En cas de doute sur l'origine ou les 
conditions dans lesquelles les éléments ont 
été désassemblés, il est recommandé de 
s’adresser au fournisseur pour obtenir de 
plus amples informations.


Par nature, les lots d’origine sont généra-
lement constitués de planches aux caracté-
ristiques hétérogènes. La qualité du tri et des 
traitements proposés dépend fortement de 
la chaîne d’approvisionnement et des opéra-
tions prises en charge par les fournisseurs 

professionnels. Les lots proposés à la vente 
se distinguent généralement par les caracté-
ristiques suivantes : 


→ Origine géographique. Contrairement à 
d’autres régions du globe, l’Europe occiden-
tale s’est en partie désintéressée de la 
construction en bois au cours du siècle der-
nier. Aussi, une grande partie du bois de 
grange disponible sur le marché du réemploi 
est-elle importée de régions plus éloignées, 
notamment d’Europe de l'Est et d'Amérique 
du Nord. La région alpine dispose également 
d’un marché spécifique.


→ Essence. Le bois de grange importé d'Amé-
rique du Nord est souvent très âgé (100-150 
ans, voire plus) et est principalement consti-
tué de chêne blanc d'Amérique, d’orme ou 
d’autres essences résineuses (yellow pine, 
hemlock, redwood, red cedar, etc.). Les 
planches démontées en Europe de l'Est et 
dans la région alpine ont généralement plus 
de 50 ans et sont le plus souvent constituées 
de bois de conifères (pin, épicéa) ou encore, 
plus rarement, de chêne européen. La plu-
part du temps, les lots mis en vente sont 
constitués de planches de la même essence.


→ Application d’origine. Les planches sont 
généralement triées lors du démantèlement 
sur base de leur application d’origine (bar-
dage extérieur, lambris intérieur, plancher, 
etc.) et regroupées selon leurs caractéris-
tiques d’aspect.


→ Dimensions. Très variables selon les lots 
mais également entre les planches d’un 
même lot. Les dimensions typiques sont de 
l’ordre de 15 à 50 mm d’épaisseur, 100 à 400 
mm de largeur et 0.8 à 5 m de longueur - 
bien que certains éléments présentent des 
dimensions qui s’écartent de ces mesures 
indicatives. Des déformations typiques 
(planches voilées ou gauchies) plus ou moins 
prononcées peuvent être observées. Certains 
fournisseurs effectuent des opérations de 
sciage, rabotage, délignage, etc. pour confé-
rer des dimensions plus homogènes aux 
planches d’un lot.


→ Aspect. Pendant des décennies, le bois a 
été exposé à un usage intensif et à des condi-
tions climatiques changeantes, ce qui confère 
à sa surface une patine toute particulière et 
unique : subtiles différences de couleur, 
traces de peinture ou de lasure antérieures, 
traces de clous et de ferrure, présence de 
nœuds et de fissures légères, accentuation 
des rainures du bois, arêtes émoussées, etc. 


→ Traitement de finition. Pour beaucoup d’ap-
plications, le barnwood ne nécessite aucun 
traitement. Certains fournisseurs proposent 
toutefois des services de brossage, sablage, 
rabotage, ponçage, etc. potentiellement 
utiles pour certaines applications.

Description du matériau 
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Récupération du matériau


Etant donné qu’il est majoritairement 
importé, le bois de grange est surtout 
disponible auprès de revendeurs spéciali-
sés et peut parfois compléter l’offre de 
revendeurs de bois neuf. L’implication de 
professionnels permet de garantir le bon 
déroulement des opérations suivantes :


→ Démontage. Même s’ils n’effectuent pas 
eux-mêmes cette opération, les fournisseurs 
professionnels mettent généralement en 
place les conditions nécessaires pour un 
approvisionnement en planches de qualité 
soigneusement démontées. La plupart du 
temps, le démantèlement du bois de grange 
s’effectue manuellement afin de préserver 
l’intégrité des éléments. Une première étape 
de sélection des éléments a généralement 
lieu sur place. Le bois présentant des défauts 
importants est écarté d’emblée (pourritures, 
traces d’insectes, larges fissures, déforma-
tions, etc.). La présence de nœuds n’est géné-
ralement pas un critère d’exclusion. Les 
planches peuvent également être déjà dé-
cloutées et regroupées par lots sur base de 
leur application d’origine (bardage, lambris, 
plancher), de leurs dimensions respectives et 
de leur aspect.


→ Tri par le fournisseur. Certains fournisseurs 
spécialisés effectuent un second tri dans les 
lots qu’ils importent, sur base des mêmes 
critères qu’énoncés ci-dessus. Certains 
contrôlent notamment la présence de clous 
et autres éléments métalliques au moyen 
d’un détecteur de métaux. Ce point d’atten-
tion est essentiel pour éviter de détériorer 
l’outillage nécessaire à une éventuelle trans-
formation ultérieure. 


→ Séchage. Selon l’état hygrométrique du 
bois. Les éléments sont généralement séchés 
naturellement sous hangar, en prenant les 
dispositions de stockage nécessaire (espa-
cement des éléments, pas de contact avec le 
sol, ventilation, chauffage, etc.). Un séchage 
artificiel au four peut être opéré dans cer-
tains cas afin de réduire le taux d’humidité 

jusqu’à environ 12 %. L’objectif est, d'une 
part, de  garantir que le bois se déforme peu 
après la pose (selon les exigences de l'appli-
cation), d'autre part, d’éliminer les insectes et 
les champignons qui seraient encore pré-
sents dans les planches.


→ Opérations. En fonction des spécifications 
propres à chaque projet, les lots peuvent être 
livrés bruts ou passer par certaines opéra-
tions spécifiques. Celles-ci se répercutent sur 
le prix mais permettent d’obtenir un produit 
parfaitement adapté aux exigences et aux 
spécificités du nouvel usage. 


• Nettoyage superficiel : à l’eau ou par bros-
sage mécanique léger, afin de préserver la 
patine.


• Ponçage et sablage : ces opérations peuvent 
affecter fortement la couche patinée.


• Rabotage : certains fournisseurs le pro-
posent afin d’obtenir des lots de planches 
d’épaisseur identique. Le rabotage s’effec-
tue généralement sur la face non patinée.


• Délignage : afin d’obtenir des planches de 
largeur homogène. L’aspect émoussé des 
arêtes d’origine disparaît au cours de cette 
opération.


• Sciage : afin d’obtenir des planches de lon-
gueur homogène ou pour éliminer les sec-
tions non désirées.


• Usinage : modification du profil des 
planches afin de correspondre aux besoins 
de la mise en œuvre. L’usinage peut consis-
ter, entre autres, à munir les planches d’un 
système de rainures et languettes pour 
faciliter l’assemblage, à mettre en place un 
profil trapézoïdal pour du bardage exté-
rieur horizontal, à chanfreiner les arêtes, 
etc.


• Traitement de préservation et 
d’imprégnation : afin d’optimiser la durabili-
té des bois en extérieur et/ou leur conférer 
des propriétés ignifuges, oléofuges et hy-
drofuges. Plusieurs procédés coexistent, 
par exemple par trempage, aspersion, ba-
digeonnage, en autoclave, traitement 
thermique, etc. Ils sont encadrés par des 
normes (ou des avis techniques) et des 
recommandations d’usage. Cette opération 
peut, dans une certaine mesure, affecter 
l’aspect et la patine d’origine. L’avis d’un 
professionnel est recommandé, en particu-
lier si le bois a déjà subi ce type de traite-
ment auparavant ou si une couche de fini-
tion est présente. Il pourra également vous 
renseigner sur la toxicité éventuelle des 
produits. 


• Finition : le bois peut être laissé tel quel ou 
recevoir une couche de finition (vernis, 
cires, huiles, lasures, peinture, etc.)


→ Stockage. Les planches sont stockées hori-
zontalement et empilées sur palettes, correc-
tement sanglées et à l’abri des conditions 
d’humidité extérieures. Une bonne ventila-
tion et un environnement chauffé per-
mettent de contrôler l'humidité du bois.


→ Transport et livraison. Les précautions né-
cessaires devront être prises lors du trans-
port et de la livraison (sanglage, moyen de 
manutention, protection contre la pluie, 
charge, etc.). 

Récupération du matériau
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Truly Reclaimed Label


Dans le cadre du projet européen FCRBE, au-
quel sont rattachées ces fiches, l'organisation 
SALVO Ltd. (UK) travaille à la mise au point d'un 
label « Truly Reclaimed », permettant d'attester 
l'origine authentiquement récupérée des maté-
riaux (par opposition aux matériaux artificiel-
lement usés). Ce label devrait voir le jour très 
prochainement pour les produits en bois de 
réemploi.

Source: Pixabay
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Applications et mise en œuvre


Le bois de grange de réemploi se prête 
à une belle diversité d’applications : bar-
dage extérieur, lambris intérieur et 
conception d’ameublement. Etant donné 
la forte hétérogénéité des caractéris-
tiques des lots de planches en bois de 
grange, leur réemploi en lames de plan-
cher n'est pas particulièrement recom-
mandé, à moins de prévoir des transfor-
mations importantes de la matière pour 
rencontrer les exigences relatives à cette 
application. Pour plus d’information sur 
les parquets de réemploi, il convient de se 
référer à la fiche dédiée.


Laisser de la latitude sur les dimensions, 
la texture, la teinte du bois et toutes les ca-
ractéristiques non-essentielles permet 
souvent de faciliter la recherche d’un lot sur 
le marché du réemploi. Cette approche né-
cessite généralement d’adopter des straté-
gies de conception et de mise en œuvre plus 
souples, qui permettent de mettre en valeur 
l’hétérogénéité des lots tout en respectant les 
exigences essentielles. Par exemple : pose en 
bardage en longueur libre, pose en lambris 
d’épaisseur variable, etc. 


Malgré leur connaissance poussée des 
matériaux et les précieux conseils qu’ils 
peuvent donner, les revendeurs de bois de 
grange ne certifient généralement pas l’en-
semble des caractéristiques des éléments 
qu’ils fournissent. En revanche, certains four-
nissent des garanties sur des aspects tels que 
l’essence du bois livré, les dimensions des 
éléments, le taux d’humidité maximal, l’état 
du bois (sans pièces métalliques, moisis-
sures, fissures, etc.) ou encore sur son ori-
gine (certains revendeurs apposent ainsi le 
label FSC recycled - ou un équivalent - qui 
certifie que le bois est issu du démontage de 
bâtiment et non de la coupe d’arbres). 


Dans tous les cas, le choix des planches 
doit tenir compte des sollicitations envisa-
gées (voir § Caractéristiques et aptitude à 
l’usage). Il convient donc de se référer aux 
normes d’usage des produits (par exemple 
EN 14915 : Lambris et bardages en bois - 
caractéristiques, exigences et marquage), aux 
règles de l’art en vigueur et aux normes de 
mise en œuvre. A titre non exhaustif, les 
points d’attention relatifs à ces applications 
sont :


→ Pour un usage en bardage extérieur


• L’essence de bois doit présenter des carac-
téristiques de durabilité naturelle compa-
tibles avec un usage en extérieur ou être 
traitées de manière appropriée (préserva-
tion, traitement thermique, etc.).


• Les planches sont posées horizontalement 
ou verticalement, avec un profil adapté 
limitant la stagnation de l’eau, comme par 
exemple : profil droit pour pose ajourée 
verticale, profil « rainure et languette » pour 
pose fermée, profil trapézoïdal (double 
pente) pour pose  ajourée horizontale, etc. 
De manière générale, les lames verticales 
évacuent plus rapidement l’eau de pluie. 
Les détails de conception ont également 
beaucoup d’importance afin d’éviter les 
pièges à eau (débordements de toiture, 
aboutage des planches en coupe oblique, 
distance minimale au sol, etc.).


• Les lots de bois de grange se composent 
souvent de planches de dimensions va-
riables qui peuvent présenter certaines 
déformations (voile, gauchissement, etc.). 
S’il est généralement possible d’adapter la 
mise en œuvre en regroupant les planches 
de largeur et d’épaisseur similaire sur une 
même ligne, il peut être plus compliqué de 
travailler avec des éléments présentant de 
fortes variations en matière de déforma-
tion. Une solution peut consister à exiger 
des caractéristiques dimensionnelles pré-
cises ou prévoir une transformation du 
matériau (rabotage, délignage, usinage, 
etc.). 

Applications et mise en oeuvre
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Mise en oeuvre de 2600 m² de bardage type barnwood 
en provenance de l'Europe de l’Est, Institut de Bota-
nique de l'ULg, Liège (BE). Ⓒ André Warnier


https://opalis.eu/fr/projets/linstitut-de-botanique-de-
lulg 

Ⓒ Samuel Defourny 

Ⓒ Samuel Defourny 

Ⓒ Samuel Defourny 

https://opalis.eu/fr/projets/linstitut-de-botanique-de-lulg
https://opalis.eu/fr/projets/linstitut-de-botanique-de-lulg


• En général, le bois destiné au bardage doit 
présenter une épaisseur de minimum 15  à 
18 mm. 


• Pour éviter les déformations ultérieures, un 
taux d’humidité maximal du bois de 15 ± 3 
% est recommandé pour la mise en œuvre.


• Les autres points d’attention sont similaires 
à la conception des bardages neufs : type 
de support (ossature bois, maçonnerie, 
etc), ossature de fixation simple ou double, 
choix et dimension des tasseaux, mode de 
fixation et entraxes des tasseaux, pose de 
larmiers au niveau des linteaux, jonction 
d’angles entrants et sortants, jonction de 
rive, grille anti-rongeurs, clous et vis (anne-
lés, inox, galvanisés, dimension, etc), pare-
pluie, lame d’air et ventilation, isolation par 
l’extérieur, tolérances d’exécution, entretien 
spécifique, produits ou procédés de finition 
ignifuges, hydrofuges, oléofuges, etc.


→ Pour un usage en lambris et ameublement 
intérieur


• La plupart des essences de bois peuvent 
convenir.


• Il convient de s’assurer de l’absence d’in-
sectes qui pourraient se propager à 
d’autres éléments en bois. Une inspection 
visuelle des planches est préconisée au 
moment de la mise en œuvre. Pour plus de 
sécurité, il est également possible d’exiger 
des planches séchées, voire de prévoir un 
traitement insecticide. 


• Un taux d’humidité maximum du bois de 10 
± 3% est recommandé lors de la mise en 
œuvre afin de garantir la stabilité dimen-
sionnelle des planches. Une acclimatation 
des planches avant la pose est conseillée (1 
à 2 semaines).


• Pour une utilisation en intérieur, il convient 
de s’assurer que le bois n'a pas été traité ou 
exposé à des substances toxiques au cours 
de son usage antérieur, particulièrement 
en cas de risque de contact alimentaire. En 
l'absence d'informations précises à ce sujet, 
il est préférable de s’en tenir au  « principe 
de précaution » (voir § Substances dange-
reuses et précautions).


• En cas d’application d’une nouvelle couche 
de finition (lasure, vernis, etc.), il est re-
commandé de se tourner vers des produits 
respectueux de l’environnement et de la 
qualité de l’air intérieur.


• La classe de réaction au feu peut être dé-
terminée au regard de l’essence de bois et 
de l’épaisseur des planches. Des traite-
ments ignifuges permettent également 
d’améliorer cette caractéristique.


• Les autres points d’attention sont : type de 
support, mode de fixation, clous et vis (an-
nelés, inox, galva, dimension, etc), lame 
d’air et ventilation, tolérance d’exécution, 
entretien spécifique, produits ou procédés 
de finition ignifuges, hydrofuges, oléofuges, 
etc.

Applications et mise en œuvre 
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Produit dérivé


Le bois de grange est parfois utilisé pour la 
fabrication de panneaux multiplis calibrés. A la 
suite d’une série de transformation, les vieilles 
planches sont assemblées avec du bois neuf 
pour obtenir un produit hybride qui allie les 
caractéristiques de stabilité du panneau clas-
sique avec l’esthétique particulière du bois de 
grange. Ces panneaux sont appréciés dans la 
conception d’ameublement (fabrication de 
cuisine, portes, placards, tiroirs, etc.).

Placage de bois de grange sur panneau multiplis. 

Ⓒ Rotor Ⓒ Atmosphère Bois

Quantités


Il est important d’acheter une quantité suf-
sante de planches dès le départ. Dans la me-
sure où chaque lot présente des caractéristiques 
esthétiques uniques, il n’est pas certain qu’un 
modèle identique sera encore disponible lors 
d’une commande ultérieure. De manière géné-
rale, aussi bien pour les bardages que pour les 
lambris, il est conseillé de commander un sur-
plus de 10 à 15 % selon l’état du lot et la straté-
gie de conception choisie. Pour augmenter les 
chances de rencontrer l’offre disponible sur le 
marché du réemploi, le prescripteur peut éga-
lement choisir de fractionner ses besoins avec 
des modèles ou des lots différents.



Caractéristiques et aptitudes à l’usage


Le réemploi de planches en bois de grange nécessite généralement de maîtriser certains paramètres permettant de se conformer aux 
exigences relatives à l’application visée. Dans le cas des bardages et des lambris, l’expérience ainsi que les documents normatifs (par 
exemple la norme harmonisée EN 14915) et techniques relatifs aux bois et matériaux à base de bois neufs permettent de mettre en 
évidence une série de caractéristiques et de recommandations applicables au bois de grange (tableau 2).


Afin de faciliter la lecture, le tableau 1 présente certains caractéristiques pertinentes pour quelques espèces courantes de bois de grange.

Caractéristiques et aptitudes à l’usage

Essence Classe de durabilité (1) Sensibilité aux insectes (1) Masse volumique [kg/m3] (2) Stabilité dimensionnelle (3)
Chêne blanc d’Amérique et 
chêne européen

Quercus spp., Quercus robur

II - III Sensible 700 Moyennement stable à peu stable

Mélèze

Larix spp.

III - IV Sensible 600 Moyennement stable

Yellow Pine

Pinus spp.

III - IV Sensible 500 Stable

Pin sylvestre

Pinus sylvestris

III - IV Peu sensible 500 Moyennement stable

Epicéa

Picea abies

IV Sensible 450 Moyennement stable

Western hemlock

Tsuga heterophylla

IV Sensible 450 Moyennement stable

Californian redwood 

Sequoia sempervirens

II Peu sensible 400 Stable

Western red cedar

Thuya plicata

II Peu sensible 370 Très stable

(1) Cette classification n’est valable que pour le duramen (bois de cœur) et pas l’aubier (bois périphérique), pour des bois sans traitement de préservation. Dans le 
cas des bois de grange précédemment utilisés en bardage, il est très probable que tout l’aubier ait déjà disparu. Il est toutefois préférable de s’en assurer en 
contrôlant le lot ou en se renseignant sur l’usage précédent. (voir aussi « classe d’emploi » plus loin).


(2) Pour une humidité de référence H = 15%.


(3) Capacité du bois à ne pas se déformer sous l’influence de variations d’humidité et de température.

Caractéristiques Commentaires

Caractéristiques dimensionnelles Étroitement liées à l’essence du bois, aux conditions de séchage et de stockage, au degré de tri des élé-
ments, aux transformations du bois (délignage, rabotage, etc.) et à l’homogénéité du lot. Un examen vi-
suel détaillé peut être suffisant pour les estimer. Au besoin, la plupart des fournisseurs sont en mesure 
de calibrer les planches en largeur, longueur ou épaisseur.


Les dimensions réelles des planches en bois de grange sont influencées par le gonflement et le retrait 
dus aux variations de la teneur en humidité.

Géométrie (planéité, cintrage, 
gauchissement)

Ces caractéristiques sont étroitement liées au degré de tri des planches et aux sollicitations d’origine. Un 
examen visuel ou détaillé du lot est souvent suffisant pour estimer ces aspects.

Qualité de la surface Un examen visuel ou détaillé du lot est souvent suffisant pour l’estimer. La qualité de la surface doit anti-
ciper le degré de finition souhaité (brut, poncé, sablé, brossé, etc.) et les défauts esthétiques acceptables 
(nœuds, légères fissures, trous, etc). La présence de traces de peintures écaillées doit être évaluée pour 
les applications intérieures ou avec un risque de contact alimentaire (cf. ci-dessous Substances dange-
reuses et précautions).

Taux d’humidité Pour éviter les déformations ultérieures, le bois de grange doit être mis en œuvre à un taux d‘humidité 
d’équilibre défini (H = 15 ± 3 % pour les bardages et H = 10 ± 3 % pour les lambris). Ce paramètre dépend 
essentiellement des conditions de séchage et de stockage du bois. Un contrôle peut être réalisé au 
moyen d’un humidimètre.

Tableau 1 : Caractéristiques des essences de bois les plus courantes de bois de grange de réemploi

REUSE

TOOLKIT

Gros-oeuvre et enveloppe → Bardage et lambris en bois

Bois de grange « Barnwood »
Interreg FCRBE

2.70 v.01_2021_FR /  6 9

Tableau 2 : Autres caractéristiques pertinentes à évaluer selon l’usage et selon le contexte



Caractéristiques et aptitudes à l’usage

Classe 
d'emploi

Usage général
Risques biologiques Classe de durabilité naturelle du bois

Insectes Champignons I II III IV V

1 A l'intérieur, au sec Oui Non

2
A l'intérieur, ou sous abri, non exposé aux intempéries. 
Possibilité de condensation d'eau

Oui Faibles

3 A l'extérieur, au-dessus du sol, exposé aux intempéries Oui Oui

4 A l'extérieur en contact avec le sol et/ou l'eau douce Oui Oui

5
Immergé dans l'eau salée de manière régulière ou per-
manente

Oui Oui

Traitement non nécessaire 
Traitement recommandé 

Traitement nécessaire

2.70 v.01_2021_FR /  7 9

Caractéristiques Commentaires

Durabilité naturelle Cette caractéristique évalue la résistance naturelle du bois aux attaques de champignons. Elle est évaluée 
selon l’essence et le type de bois (aubier ou duramen), et permet de déterminer la classe d’emploi des 
planches en bois de grange. Sous conditions, il est possible d'augmenter la durabilité naturelle au moyen 
de traitements de préservation adaptés à l’espèce, aux spécificités du matériau de réemploi et à l’usage 
considéré. Dans ce cas, on parlera de durabilité « conférée ».

Classe d’emploi La classe d’emploi du bois détermine les usages appropriés (voir tableau 3). La norme harmonisée euro-
péenne EN 460 définit ainsi cinq classes d’emploi du bois et les risques biologiques associés, et préconise 
l’application éventuelle d’un traitement de protection adéquat selon l’usage et la classe de durabilité na-
turelle du bois mis en œuvre (voir normes EN 350-2 et EN 335). Par exemple, le chêne, le californian red-
wood ou le western red cedar (classe de durabilité 2) conviennent parfaitement aux revêtements de fa-
çade sans traitement de préservation supplémentaire.

Réemploi de 800 m² de barnwood en bardage extérieur et lambris intérieur. Quay01 (K-nal), Bruxelles (BE) Ⓒ Jean-Paul Hermant architectes

https://opalis.eu/fr/projets/bardage-quay01-k-nal 

Bardage en barnwood pour une habitation et des chambres d'hôtes (Cerf’titude) (BE). Ⓒ Benoit Lanis. Architecte : Atelier 4/5.

https://opalis.eu/fr/projets/cerftitude 

REUSE

TOOLKIT

Gros-oeuvre et enveloppe → Bardage et lambris en bois

Bois de grange « Barnwood »
Interreg FCRBE

Tableau 3 : Classes d’emploi et risques biologiques associés

https://opalis.eu/fr/projets/bardage-quay01-k-nal
https://opalis.eu/fr/projets/cerftitude


Caractéristiques et aptitudes à l’usage
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Caractéristiques Commentaires

Sensibilité aux insectes Certaines espèces de bois sont plus sensibles aux attaques d’insectes. Il convient de vérifier l’état des 
planches avant leur mise en œuvre, afin d’éviter le risque d’infestation et de propagation aux autres boi-
series. Les planches séchées artificiellement sont moins susceptibles d’être infestées. Le cas échéant, il 
existe des traitements de préservation ou de finition spécifiques.

Stabilité du bois Cette performance caractérise la manière dont le bois se comporte lorsqu’il est soumis à des variations 
d’humidité importantes. Cette notion intègre l’importance des déformations (« travail du bois ») et la vi-
tesse à laquelle celles-ci s’opèrent. Une essence de bois stable conviendra vraisemblablement mieux aux 
applications soumises à de fortes variations d’humidité (voir tableau ci-dessus). Cependant, le bois de 
grange ayant déjà beaucoup travaillé au cours de son usage antérieur, il est couramment admis que l’im-
pact de ce paramètre peut être relativisé, quelle que soit l’essence. Les détails de conception et de mise 
en œuvre sont également à considérer (jeu suffisant entre les planches, lame d’air, bois sec, etc.)

Performances mécaniques L’évaluation approfondie des performances mécaniques n’est pertinente qu’en cas de charges statiques 
et/ou dynamiques élevées. Cette évaluation se fait à l’échelle du système constructif et non des seules 
planches. Il conviendra d’en tenir compte lors de la conception de bardages fortement sollicités.

Perméabilité à la vapeur d’eau Non applicable s'il y a une lame d'air entre le lambris/bardage et le mur. Sinon le facteur de résistance à 
la vapeur d’eau peut être déduit à partir de la masse volumique du bois considéré (voir valeurs tabulées 
dans la norme EN ISO 10456).

Absorption acoustique Cette caractéristique, pertinente en usage intérieur, est influencée par la forme et la finition des 
planches. Le coefficient d’absorption acoustique peut être évalué au moyen de valeurs tabulées reprises 
dans la norme EN 14951.

Conductivité thermique

Réaction au feu Les exigences spécifiques en matière de réaction au feu sont déterminées par les réglementations natio-
nales. Ces exigences dépendent entre autres de la fonction des locaux (par exemple : logement privé ou 
collectif, issues de secours, terrasses sur toitures plates, etc.), de la hauteur du bâtiment (pour les revê-
tements de façade) mais aussi de la capacité des utilisateurs à évacuer les lieux en cas d’incendie (rési-
dence de personnes âgées, hôpital, etc.). Il importe donc au prescripteur de répondre aux exigences ré-
glementaires en matière de réaction au feu en déterminant les matériaux et leur mode de mise en 
œuvre, au regard de l’utilisation prévue.


D’après une décision européenne (Décision 2006/213/CE), la classe de réaction au feu D-s2,d0 est attri-
buée sans essai supplémentaire à l’ensemble des revêtements extérieurs en bois massif dont la masse 
volumique moyenne minimale est de 390 kg/m³ (mesurée selon une humidité de référence) et dont 
l’épaisseur minimale est de 18 mm.  


L’influence d’un traitement de préservation contre les attaques biologiques ou tout autre traitement de 
finition doit également être prise en compte. Si nécessaire, la performance de réaction au feu des pro-
duits pour lambris et bardages bois, traités ou non, doit être soumise à essai et déclarée selon l’EN 
13501.


Concernant le bois de grange, des traitements ignifuges permettent d’améliorer la réaction au feu et 
diminuer leur contribution à l’embrasement et à la propagation de l’incendie (par exemple l’imprégnation 
sous vide/pression avec des produits ignifuges adaptés aux applications extérieures ou intérieures per-
mettent d’obtenir la classe de réaction au feu B-s1,d0)

Toxicité Les planches en bois de grange peuvent avoir été traitées avec des produits toxiques ou avoir été en 
contact durant leur phase d’usage avec des substances dangereuses. La plupart du temps, même s’il est 
possible de détecter visuellement la présence ou non de traitements de préservation et de finition, il est 
généralement plus compliqué de déterminer la nature exacte des substances en présence. Des tests en 
laboratoire permettent d’identifier et d’évaluer la dangerosité des contaminants éventuellement pré-
sents. La toxicité de certains de ces contaminants peut avoir chuté drastiquement après plusieurs années 
en service. En l’absence d’informations relatives à ce sujet, il est préférable de s’en tenir au « principe de 
précaution » pour les applications intérieures ou susceptibles d’entrer en contact direct avec de la nourri-
ture ou des personnes.

Caractéristique pertinente en usage intérieur uniquement. La conductivité thermique  (en W/(m.K)) peut 
être évaluée au moyen de valeurs tabulées reprises dans la norme EN ISO 10456. Elle est essentiellement 
fonction de la masse volumique et de l'humidité du bois.

λ

REUSE

TOOLKIT

Gros-oeuvre et enveloppe → Bardage et lambris en bois

Bois de grange « Barnwood »
Interreg FCRBE



Disponibilité


Les planches en bois de grange 
connaissent actuellement une certaine noto-
riété. Leur disponibilité dépend toutefois des 
quantités requises. A titre indicatif :


Pour les commandes particulièrement 
conséquentes, certains fournisseurs peuvent 
avoir besoin d’un délai pour rassembler dif-
férents lots. Dans ce cas, il est également 
probable que les planches aient des prove-
nances diverses.


Prix indicatifs (Hors Taxes)


Un échantillonnage non exhaustif du 
marché du réemploi d’Europe de l’Ouest 
(Belgique, France, Grande-Bretagne et Pays-
Bas) a permis d’extraire quelques prix indica-
tifs. Ceux-ci varient selon le modèle, l’état et 
les quantités nécessaires. Quelques prix 
constatés, pour clients particuliers :


→ Bois de grange nord-américain


• Chêne : 80 - 170 €/m²


• Bois tendre (pin, hemlock), déligné + 
brossé : 80 €/m²


→ Bois de grange européen


• Chêne : 65 - 100 €/m²


• Chêne, déligné : 75 - 110 €/m²


• Bois tendre (résineux),  brut :                   
35 - 45 €/m²


• Bois tendre, déligné + brossé :                  
45 - 60 €/m²


• Bois tendre, brossé + languette et rai-
nure : 60 - 100 €/m²


Ces prix correspondent à des planches 
séchées (H = ~12%) et non traitées. Les 
longues planches sont parfois plus chères.

Indicateurs réemploi

L’évaluation de l’impact sur le réchauffement climatique des produits de construction en bois de réemploi est complexe et difficilement 
généralisable. Le principe général est que le bois de construction permet de séquestrer du carbone biogénique. Le réemploi est donc une 
façon de préserver ces stocks de carbone et d’éviter que celui-ci ne soit relâché dans l’atmosphère (ce qui serait le cas si le bois était inciné-
ré, par exemple). Le bilan environnemental global d’un élément en bois de réemploi doit toutefois aussi tenir compte d’aspects tels que 
l’origine du produit et la distance parcourue, l’utilisation de traitement de préservation, etc. Pour plus d’informations, il est conseillé de 
consulter le paragraphe spécifique consacré à cette question dans la fiche introductive.

Trouver des prestataires spécialisés


 
         salvoweb.com 	                  opalis.eu
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Fréquent 0 → 100m2

Occasionnel 100 → 250m2

Rare 250 → 500m2

REUSE

TOOLKIT

Gros-oeuvre et enveloppe → Bardage et lambris en bois

Bois de grange « Barnwood »
Interreg FCRBE

Substances dangereuses et précautions


Les planches en bois de grange peuvent avoir été traitées avec des produits toxiques ou avoir été en contact durant leur phase d’usage avec 
des substances dangereuses. La plupart du temps, même s’il est possible de détecter visuellement la présence ou non de traitements de pré-
servation et de finition, il est généralement plus compliqué de déterminer la nature exacte des substances en présence. Le plomb, le cuivre, le 
chrome, l’arsenic et les PCP font partie des substances dangereuses susceptibles d’être rencontrées dans les planches en bois de grange. Leur 
concentration dans le bois, leur efficacité et leur pouvoir nocif résiduel sont difficilement estimables sans mettre en œuvre des tests spécifiques 
en laboratoire. En l’absence d’informations relatives à ce sujet, ou en cas de doute, il est toujours préférable de s’en tenir au « principe de pré-
caution » pour les applications intérieures ou susceptibles d’entrer en contact direct avec de la nourriture et/ou des personnes. De plus, les 
opérations de sciage, rabotage, ponçage, etc. doivent être réalisées en prenant les mesures de sécurité adéquates (équipements de protection 
individuels, systèmes d’aspiration des poussières, élimination des déchets, etc.).

Un diagnostic plomb peut s’avérer nécessaire pour détecter la présence d’anciennes peintures au plomb sur les 
planches. Ce diagnostic peut s’effectuer soit grâce à un kit-test pour le plomb disponible dans le commerce, soit 
en envoyant un échantillon de la peinture en laboratoire ou soit en faisant effectuer ce test par un professionnel. 
Si la présence de plomb est avérée, il est fortement suggéré de procéder à un décapage et/ou une remise en pein-
ture via un opérateur spécialisé. Il est fortement déconseillé d’utiliser un décapeur thermique, une ponceuse ou 
du papier de verre pour enlever la peinture au plomb. Un décapage chimique sera privilégié, moyennant les dis-
positions sanitaires et environnementales adéquates. Une alternative au décapage peut consister à appliquer une 
nouvelle couche de finition de manière à ce que l'ancienne couche de peinture soit complètement encapsulée.

Pour plus d’information, consulter le document suivant rédigé par l’INRS qui synthétise les principaux produits de 
traitement des bois (constituants, dangers, utilisations, mesures préventives) : https://www.inrs.fr/media.html?
refINRS=ED%20981

https://www.inrs.fr/media.html?refINRS=ED%20981
http://salvoweb.com
http://opalis.eu
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